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Des jardins pour le plaisir des yeux…
Les jardins d’ornement sont des espaces proches de nous, qui nous ressemblent et qui 

peuvent être des lieux pour flâner, pour nous évader ou bien encore pour partager…  

 mais ne sont pas destinés à produire des fruits ou des légumes.

Prenez plaisir à façonner un jardin à votre image, un espace vivant, mouvant et 

habité. Trouvez une approche originale et durable pour l’aménagement de votre jardin 

d’ornementation et nos espaces publics dans ce livret. 

 

Eric MELE - Maire de Gourdon, Président du Parc naturel régional des Préalpes d’Azur

Fleurir son jardin avec les plantes locales
Jardiniers du dimanche, de tous les jours ou des jours fériés seulement,  
laissez-vous guider…

 Repérages

 Philosophez, pensez votre jardin 
 Objectif : établir le profil actuel de mon jardin et imaginer le profil  
  que je veux lui donner 

 Transpirez, façonnez votre jardin
 Objectif : minimiser mes efforts et mon temps, optimiser l’aménagement  
  naturel de mon jardin

 Expirez et inspirez-vous de quelques exemples

 Les « aliens » sont parmi nous…  
 Profils de 11 espèces envahissantes

Les Préalpes d’Azur, un parfum de Méditerranée 
aux portes des Alpes 
Entre mer et montagne, au carrefour des influences méditerranéennes et alpines,  
le Parc naturel régional des Préalpes d’Azur est un territoire aux multiples visages.  
Des paysages arides et rocailleux des plateaux karstiques aux grandes plaines agricoles,  
les reliefs des vallées étroites et des gorges abruptes viennent ajouter un caractère vertigineux  
aux Préalpes d’Azur.

Sous mes pieds…du calcaire
Les roches-mères qui donnent naissance aux sols des Préalpes d’Azur sont essentiellement  
des calcaires ou des marnes (mélanges de calcaires et d’argiles).  
Ces roches forment aujourd’hui des sculptures géologiques surprenantes façonnées,  
creusées, polies par l’eau durant des millions d’années.
Ces sols calcaires sont particulièrement drainants : l’eau s’infiltre vers les couches plus basses… 
trop basses pour que les plantes y aient accès. Les végétaux se sont donc adaptés à de faibles 
apports d’eau.
Il existe aussi quelques zones où le sol est siliceux, autour des communes de Pierrefeu, 
La Penne et Collongues, où il est possible d’acclimater diverses Bruyères, Cistes  
et Lavandes.
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Repérages

Cultiver l’harmonie entre les paysages 
typiques des Préalpes d’Azur et 
les jardins ou aménagements publics 
c’est préserver notre originalité,  
éviter la banalisation de notre 
cadre de vie, mais aussi en rendre 
l’entretien plus simple. 

Le choix des plantes locales adaptées 
aux conditions d’aquí est une garantie 
de maintenir la qualité et la spécificité 
de nos paysages et de notre 
territoire. Cela permet également 
de maintenir notre biodiversité et 
d’éviter la prolifération des espèces 
envahissantes parfois ravageuses.

Retrouvez 6 exemples de jardins  
à travers les aquarelles des pages  
10 à 21. 

Un territoire, trois ambiances
Des plus hauts sommets atteignant 1 778 m aux collines proches  
du littoral, l’altitude et le climat gouvernent la végétation spontanée. 
Trois étages se distinguent : l’étage méditerranéen (300 à 600m)  
est celui du Chêne vert, l’étage supra-méditerranéen (600 à 1 200m) 
est dominé par le Chêne blanc tandis que le Pin sylvestre et le Hêtre  
se plaisent davantage à l’étage montagnard (1 200 à 1 700m).  
Ainsi, en regardant attentivement le paysage et les arbres spontanés 
autour de nous, on peut rapidement connaitre le climat local.

1  
Une prairie fleurie pour mon jardin ........ P 10

2  
La haie au jardin ..........................................P 12

3  
Jardin autour de l’eau ................................P 14

4  
Jardin de Méditerranée .............................P 16

 350 <  < 600m

5  
Jardin aux confluences .............................P 18

 600 <  < 1 200m

6  
Jardin d’altitude ...........................................P 20

 1 200 <  < 1 700m1
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Vers les Alpes

Vers la mer Mediterranée
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Pensez votre jardin

Vous souhaitez aménager un petit bout de jardin fleuri et esthétique ? 
Commencez en douceur : un papier, un crayon, un fauteuil,  
et projetez-vous…

Comment organiser mon jardin ?
Avant de sortir les outils, ne passez pas à côté de quelques interrogations primordiales : mon 
espace est-il au soleil ou à l’ombre, le sol est-il plutôt calcaire ou argileux, humide ou sec, 
profond ou peu profond… ? Prenez du recul, observez comment votre jardin se situe dans  
le grand paysage pour valoriser les points de vue intéressants et assurer une transition 
visuelle entre le proche et le lointain.
Après ce bref état des lieux, imaginez votre jardin et osez faire un croquis, ça vous aidera !

• Regardez s’il n’y a pas quelques jolies plantes qui sont déjà présentes et  
que vous aimeriez conserver,

• Diversifiez les plantes mais aussi les strates de végétation (plantes à fleurs, 
arbustes et arbres) pour le rendre plus résistant,

• Pensez à l’espacement entre les plantations pour respecter leur expansion au fil 
des ans et créer un couvert végétal continu,

• Si certaines plantes ont besoin d’un arrosage occasionnel, regroupez-les !

Quelles plantes choisir ?
Observer le sol et le climat pour choisir des plantes adaptées à votre jardin,  
ne craignant ni le calcaire, ni le froid, ni les sécheresses estivales.
 • Vous trouverez une liste exhaustive de ces espèces dans le centre  
    de ressources de notre site internet : pnr-prealpesdazur.fr

Pour des plants et semis de qualité, dirigez-vous vers un pépiniériste raisonné et, si possible, 
labellisé ! Les labels « Végétal local » et « Vraies messicoles », récemment créés, sont deux 
exemples de signes de qualité qui garantissent l’origine locale d’un végétal.

•  En savoir plus avec la Fédération des Conservatoires botaniques nationaux
Vous pouvez aussi échanger et troquer des graines lors de bourses aux graines ou dans  
des grainothèques comme celle de la Villa Saint-Hilaire à Grasse.

Planifier mon passage à l’action
Chaque plante a son rythme et ses saisons : planter au bon moment, c’est la garantie  
d’une implantation réussie. De manière générale, l’automne est propice aux plantations car 
les végétaux profiteront des pluies et du redoux.

Déchiffrer le nom de plantes :
Une plante a toujours un nom courant et un nom scientifique. Ce dernier se compose  
du nom de genre suivi du nom d’espèce de la plante. Par exemple, le nom scientifique de 
la Bourrache est Borago officinalis : le genre est Borago et l’espèce officinalis. Parfois, une 
troisième mention indique la sous-espèce ou la variété.

Ne me cueillez pas, je suis protégée !
Plus de 2/3 de la flore de France métropolitaine est représentée sur le territoire du Parc, 
néanmoins elles sont nombreuses à être menacées de disparition !
La cueillette de ces plantes est interdite, y compris la collecte de quelques graines ou 
boutures pour ne pas risquer d’amoindrir les populations sauvages. En balade regardez, 
touchez avec les yeux et procurez-vous les plants ou graines par l’intermédiaire de 
professionnels reconnus.

Pour aller plus loin :
 • Site de l’ARPE PACA, rubrique « Espaces verts & naturels » 
 • Ouvrage « Le jardin en mouvement » (Gilles Clément, 2006)
 • Ouvrage « Mémento de la flore des Alpes-Maritimes » (ONF, 2010)
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Façonnez votre jardin

Préparez-vous à transpirer 
Commencez par préparer le terrain en retirant un maximum de racines de plantes 
vivaces comme le chiendent, puis décompacter le sol en profondeur (50 cm),  
pour faciliter la pénétration des racines, ceci sans le retourner pour préserver  
la vie microbienne du sol. 

Votre alliée : la grelinette !

Quelques apports pour bien démarrer
Apporter du compost, fumier, corne et sang séché ou toutes sortes d’engrais naturels qui
vont nourrir naturellement les végétaux et accroître la capacité de rétention en eau du sol.

Votre allié : vos déchets végétaux compostés !

C’est le zéro-phyto qu’il nous faut !
Les produits phytosanitaires (insecticides, pesticides, fongicides…) ne sont pas nécessaires 
au jardin. Ils ont démontré les risques qu’ils comportent pour la santé, la contamination des 
eaux et leurs atteintes à la biodiversité. Bien d’autres solutions naturelles sont possibles pour 
contrôler herbes indésirables, insectes ou champignons dans nos jardins.
Le purin d’ortie, par exemple, prévient certaines maladies des plantes et repousse les 
acariens et les pucerons. Les associations de plantes permettent également d’éviter certains 
parasites. D’ailleurs une plante « indésirable » n’est pas toujours mauvaise, elle participe 
à la biodiversité et offre un couvre-sol parfois bienvenu. Enfin, en l’absence de produits 
chimiques, tout un cortège d’animaux, alliés du jardinier, font un travail remarquable ! 
Certains insectes se régalent de pucerons, les hérissons dégustent escargots et limaces,  
les pollinisateurs sont les gardiens de la reproduction de certains végétaux…  
Tout un équilibre, si précieux, à préserver.

L’arrosage, point trop n’en faut !
Pour bien développer le système racinaire, bien arroser les plantations pendant  
les premières semaines (temps d’acclimatation) ;

• Si nécessaire, privilégier ensuite des arrosages généreux 
mais espacés dans le temps, jusqu’à ce que la plante soit 
autonome. Attention, trop arroser entraîne un mauvais 
enracinement qui peut être fatal ;
• Après la plantation, protéger le sol avec un paillage 
organique ou minéral pour limiter l’évaporation de l’eau et la 
repousse de mauvaises herbes ;
• Pour faciliter la pénétration de l’eau dans le sol, si vous ne 
paillez pas, binez la terre de temps en temps pour former une 
couche de terre meuble en surface.

Chouchouter ses protégés
• Arbres et arbustes : taillez légèrement après la floraison et enlever le plus gros des fleurs 

fanées pour éviter que la plante ne s’épuise à produire trop de graines.
• Plantes à fleurs : laissez-en quelques-unes monter en graines pour pouvoir les ressemer, 

les échanger et recommencer un cycle... ou laisser-les se ressemer toutes seules !
• Plantes à bulbe : après la floraison prélevez les bulbilles se développant autour du bulbe 

principal, pour les démultiplier.
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Les plantes qui n’apparaissent pas sur le dessin ne sont pas suffisament développées pour être visiblessur l’illustration.  
Elles seront observables plus tard dans l’année. Idem pour les illustrations suivantes.

 1

1  Asphodelus albus • Asphodèle  

  < 1 600 m      avril/juin

2  Salvia nemorosa • Sauge 

  < 1 450 m      juin/octobre

3  Achillea millefolium • Achillée millefeuille 

  < 2 800 m      juin/septembre

4  Centranthus ruber • Valériane rouge 

  < 2 000 m      mai/septembre

5  Dianthus carthusianorum • Œillet des chartreux 

  < 2 500 m      juillet/août

6  Linum perenne • Lin 

  < 1 700 m      juillet/septembre

7  Papaver rhoeas, Papaver dubium et Papaver argemonia • Coquelicot 

  < 1 800 m      mai/juillet

8  Erigeron karvinskianus  •  Pâquerette des murailles  

  < 2 200 m      avril/septembre

9  Iris latifolia • Iris des Pyrénées 

  < 2 200 m    juillet/août

10  Aster alpinus • Aster des Alpes 

  < 3 200 m    mai/juillet

A v r i l    M a i    J u i n    J u i l l e t  Altitude •  Floraison

Une prairie fleurie pour mon jardin
La prairie fleurie, en plus d’arborer un beau manteau de fleurs colorées 
et odorantes, a de multiple atouts. Elle permet de couvrir facilement de 
grands espaces. La diversité des espèces qui la compose enrichit le sol et 
renforce son immunité contre d’éventuelles maladies.

Elle attire oiseaux, papillons, abeilles ou autres insectes butineurs 
accomplissant une «mission» essentielle à la vie : la reproduction des 
végétaux. Elles sont donc vitales en particulier en bordure du potager.

Préparez la terre : aérez, casser les mottes et enlevez les mauvaises herbes. N’apportez pas d’engrais,  
les plantes locales sont souvent habituées aux sols pauvres et l’engrais profitera aux herbes indésirables.

Semez à la volée puis tassez légèrement. Arrosez en pluie. Arrosez ensuite les 4 premiers jours pour  
la germination, puis une fois par semaine pendant 1 mois.  
Les fleurs pointeront le bout du nez 6 à 8 semaines après le semis. 

Pour aller plus loin : 
• Le livret interactif « immersion en prairies fleuries » prairiesfleuries.rdv-prealpesdazur.fr 
• Le Guide des plantations mellifères (CAPG, 2016) à retrouver dans le livret ci-dessus

L a  p r a i r i e  e n

Astuce récup’  
Créez des allées dans votre prairie  

avec des sacs en toile de jute usagés !
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1  Pyrus communis • Poirier commun  

  < 1600 m      mars/avril

2  Colutea arborescens • Bagenaudier  

  < 1600 m      juillet/août

3  Cornus mas (jaune) et Cornus sanguinea (rouge) • Cornouiller 

 jusqu’à -15°C     féevrier/mars

4  Ilex aquifolium • Houx commun  

  < 2000 m

5  Sambucus nigra • Sureau noir 

  < 1500 m      juin/juil

6  Sorbus aria • Alisier blanc 

  < 1700 m      mai/juin

7  Viburnum lantana • Viorne flexible ou Viorne mancienne   
ou Mancienne 

  < 1700 m      mai

8  Calamagrostis argentea ou achnaterom calamgrostis 
Calamagrostide argentée  

  mai/aout

9  Paeonia sp. • Pivoine  

 300 <  < 1700 m    mai

10  Euonymus europeaus • Fusain d’Europe  

  avril/mai

A v r i l    M a i     J u i n    J u i l l e t  Altitude •  Floraison

La haie au jardin
Brise-vent, clôture ornementale ou obstacle visuel pour préserver 
l’intimité, la haie a plusieurs utilités.

Cependant, réfléchissez bien à l’effet escompté et au résultat désiré avant 
de la planter. Si vous le souhaitez, préférez des espèces qui ne montent pas 
trop haut afin de limiter l’entretien. Enfin, le choix de diversifier  
les espèces favorise la petite faune dans votre jardin. Une haie bien 
conçue offre des abris aux hérissons, des fleurs pour les insectes,  
des fruits et des perchoirs pour les oiseaux, de l’humus et de la fraîcheur 
pour les sols arides et pauvres.

Lors de la plantation, tenez bien compte de la vitesse de croissance de chaque essence, en particulier afin 
d’éviter l’étouffement des strates basses par les strates plus hautes. N’hésitez pas à planter sur différentes 
lignes des plantes de différentes hauteurs, créez des surprises et des variations dans le temps et l’espace 
avec des floraisons alternées ou des bois décoratifs en hiver... 

Un an après la plantation à la fin de l’hiver, puis chaque année à la fin de l’été, taillez les arbres et arbustes 
pour que votre haie soit bien structurée et fournie.

L a  h a i e  e n 

Astuce biodiversité 
Attention à la présence de nids d’oiseaux  
occupés lors de la taille !   
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1  Pyrus communis • Poirier cultivé  

  < 1 600 m     

2  Colutea arborescens • Bagenaudier  

  < 1 600 m      juillet/aout

3  Hippophae rhamnoides • Argousier  

  < 1 200 m      mars/mai

4  Iris pseudacorus • Iris des marais ou Iris jaune  

  < 1 200 m      juin/juillet

5  Iris foetidissima • Iris gigot  

  < 1 200 m      juin/juillet

6  Aquilegia vulgaris • Ancolie commune  

  < 2 000 m      mai/juillet

7  Helleborus niger • Hellébore ou Rose de noël 

  < 1 900 m      mai/juillet

8  Symphytum officinale • Grande consoude   

  < 1 600 m      mai/juillet

9  Solanum dulcamara • Morelle douce-amère  

  < 800 m      juin/octobre

10  Mentha aquatica • Menthe aquatique   

  < 1 700 m      juillet/septembre

11  Pulmonaria longifolia • Pulmonaire longues feuilles   

  < 2 000 m      mars/mai

A v r i l    M a i     J u i n    J u i l l e t  Altitude •  Floraison

Jardin autour de l’eau
La présence de l’eau est une grande richesse dans les Préalpes d’Azur. 
Si votre jardin est pourvu d’un ruisseau ou d’une mare, c’est une 
chance. Préservez ces milieux fragiles en a    ménageant une berge 
bien végétalisée qui retient la terre sur les rives et apporte ombrage et 
fraicheur à l’eau qui se troublera moins facilement. 

Mettez en valeur les abords du cours d’eau comme un jardinier sculpteur de formes en profitant de la 
croissance rapide des végétaux qui composent ces milieux humides.  
Pour que votre berge tienne bien la route, créez un dégradé dans la hauteur des plantations : des arbres en 
haut de berge, des arbustes au milieu puis des plantes adaptées en pied de berge, comme les Iris. 
Employez des passerelles de bois ou de pierre, légèrement surélevées pour cheminer au-dessus de la terre 
meuble. Ainsi, les zones les plus humides restent accessibles et composent des scènes luxuriantes !

Pour aller plus loin : 
• Retrouvez les recettes miracles dans le guide « Comment jardiner sans pesticides » (MCE, 2006)

L e  j a r d i n  e n 

Astuce du jardinier  
Concoctez vos propres produits naturels 
pour lutter contre les insectes un peu 
trop envahissants ! 
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1  Pistacia lentiscus • Pistachier lentisque   

  < 800 m      septembre/novembre   

2  Ficus carica • Figuier    

  août/septembre   

3  Juglans regia • Noyer commun  

  < 800 m      septembre/octobre  

4  Rosa arvensis • Rosier buisson  

  < 1 500 m      juin/juillet

5  Viola odorata • Violette odorante  

  < 1 400 m      mars/juillet

6  Primula vulgaris • Primevère   

  < 1 500 m      février/mai

7  Salvia officinalis • Sauge officinale  

  < 1 900 m      mai/juillet

8  Cymbalaria muralis • Cymbalaire des mur   

  < 2 000 m      avril/septembre

9  Valeriana officinalis • Herbe aux chats   

  < 2 400 m      mai/juillet

10  Globularia alypum • Globulaire buissonnante    

 jusqu’à -15°C       janvier/avril

11  Lonicera periclymenum • Chèvrefeuille parfumé     

  < 1 800 m      juin/septembre

A v r i l    M a i     J u i n    J u i l l e t  Altitude •  Floraison •  Fruits

Jardin de Méditerranée
Jardiner sous un climat méditerranéen demande de ne pas être trop 
têtu et de bien veiller à s’adapter au climat, au relief, au sol. Les coups de 
chaleur arrivent sans prévenir, le soleil brûle tout à coup et le sol n’est 
pas souvent riche et profond... Pourtant, c’est en composant avec toutes 
ces contraintes que vous donnerez naissance à de splendides jardins, 
sublimés par la topographie et les éléments naturels (rocher, arbre mort, 
flaque d’eau éphémère...) qui viendront en pimenter la composition. 

La diversité naturelle de la flore des Préalpes d’Azur est telle qu’il vous suffira parfois de composer avec 
l’existant : apprendre à reconnaître et comprendre qui est cette «jolie plante» qui s’est installée toute seule 
au pied des restanques ou dans la prairie. Ce pourrait être une Valériane ou une Vipérine des champs... 
Savoir intervenir peu mais au plus juste, c’est sans doute ce qu’il y a de plus difficile pour les passionnés de 
jardin aujourd’hui, mais c’est pourtant la clef d’un jardin autonome, beau et résistant aux aléas climatiques. 
La nature fait spontanément si bien les choses, inspirez-vous en !

L e  j a r d i n  e n 

Astuce biodiversité  
Créez des petits abris et nichoirs pour les 
oiseaux et les petits mammifères ! 
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1  Cercis siliquastrum • Arbre de Judée    

  avril/mai   

2  Allium senescens • Ail sauvage     

  < 2 300 m      juillet/septembre   

3  Buxus sempervirens • Buis  

  < 1 100 m    

5  Euphorbe characias • Euphorbe des garrigues   

  < 1 500 m      mars/juin

6  Muscari neglectum • Muscari à grappe    

  < 1 800 m      mars

7  Myosotis arvensis • Myosotis des champs  

  < 2 000 m      avril/octobre

8  Centaurea uniflora • Centaurée uniflore    

  < 2 600 m      juillet/août

9  Leucanthemum vulgare • Marguerite    

  < 2 850 m      mai/août

10  Linaria supina • Linaire couchée    

  < 1 600 m      avril/octobre

11  Borago officinalis • Bourrache      

  < 1 800 m      mars/novembre

A v r i l    M a i     J u i n    J u i l l e t

Jardin aux confluences
Le relief est une donnée incontournable des jardins aux influences 
alpines et méditerranéennes. Pour œuvrer plus facilement, nos anciens ont 
nivelé la terre en terrasses ou « restanques » pour créer des surfaces plus 
planes avec un sol plus profond et riche. 

Une des premières choses à faire est d’utiliser les murets en pierre qui 
préexistent déjà sur votre parcelle et de les entretenir, avec toute 
la patience que cet exercice impose.

Une des premières choses à faire est d’utiliser les murets en pierre qui préexistent déjà sur votre parcelle et 
de les entretenir, à toute la patience que cet exercice impose.

L’écart des températures diurnes et nocturnes peut également affaiblir vos plantations, encore fragiles et 
chétives. Vous pouvez alors étaler un paillis adapté qui conserve l’humidité du sol la journée, et la chaleur 
la nuit. Le paillage est tout un art, réfléchissez aux matériaux les plus judicieux avant de vous lancer (bois, 
paille, pierre, etc.). Par la suite, ce paillis ne sera plus nécessaire, de même que pour les arrosages. 

Pour aller plus loin :
• Guide des bonnes pratiques pour la préservation des paysages de restanques  

(PNRPA, CAPG, CASA, 2012 - consultable sur le site pnr-prealpesdazur.fr)

L e  j a r d i n  e n 

Astuce du jardinier   
sous le paillis, glissez un peu de votre 
compost maison pour fortifier les plantes !

 Altitude •  Floraison
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1  Pinus sylvestris • Pin sylvestre     

  < 2 000 m  

2  Stachys officinalis • Bétoine ou Epiaire officinale      

  < 1 800 m      juin/septembre   

3  Erica herbacea • Bruyère  

  < 2 700 m      novembre/avril      

4  Juniperus communis • Genévrier commun    

  < 2 500 m     

5  Campanula rotundifolia • Campanule à feuilles rondes    

  < 2 200 m      juin/août

6  Narcissus poeticus • Jeannette blanche ou Narcisse des poètes     

  < 2 300 m      avril/juin

7  Daphne mezereum • Bois joli   

  < 2 600 m      février/avril

8  Veronica spicata • Véronique en épi     

  < 2 050 m      juillet/août

9  Lavandula angustifolia • Lavande vraie     

  < 1 800 m      juin/juillet

10  Knautia • Scabieuse     

  < 2 000 m      juillet/septembre

A v r i l    M a i     J u i n    J u i l l e t

Jardin d’altitude
Ici encore plus qu’ailleurs, il faut composer avec l’existant. Arbres, rochers, 
relief, chaque élément peut devenir source d’intérêt et de contemplation 
et participer ainsi à l’organisation des plantations. L’apogée d’un tel jardin 
se situera plutôt en été, car l’hiver en montagne ne permet pas toujours 
aux plantes de fleurir ou aux jardiniers de pouvoir en profiter.

Encore une fois, le sol n’a nul besoin d’être trop travaillé, ni de recevoir de l’engrais, les plantes locales 
ne supportant pas les sols trop riches. En revanche, ne lésinez pas sur les essences dites « couvre-sols » 
qui s’étaleront aisément sur des petits espaces incultes et sans terre, ou qui borderont vos escaliers et 
murets. Aussi, les bulbes adaptés (Perce-neiges, Narcisses...) seront les premiers à offrir des surprises dans 
l’année. Dans la composition ci-dessous, le Bois-joli sera également du plus bel effet de février à avril  
en couvrant sa ramure de jolies fleurs rose, annonçant le retour imminent du printemps.

L e  j a r d i n  e n 

Astuce biodiversité  
proposez une petite mangeoire aux oiseaux 
pour les aider à passer l’hiver !

 Altitude •  Floraison
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Griffes de sorcières • Carpobrotus edulis

 Agave d’Amérique • Agave americana

Herbe de la pampa • Cortaderia selloana

Les « aliens » sont parmi nous...

Profils de 11 espèces envahissantes
Les espèces exotiques envahissantes sont des espèces introduites, accidentellement ou non, 
qui tendent à proliférer. Elles prennent la place des espèces locales et empêchent ces espèces 
naturellement présentes de prospérer. Dans les Préalpes d’Azur, une vingtaine d’espèces sont 
envahissantes. Cette menace est loin d’être négligeable, c’est même l’une des premières 
causes de régression de la biodiversité.

Pour aller plus loin :
• Espèces exotiques envahissantes de la zone méditerranéenne, Conservatoire Botanique National Méditerranéen. 

•  Centre de ressources du Parc naturel régional des Préalpes d’Azur pnr-prealpesdazur.fr.

Ambroisie à feuille d’armoise • Ambrosia attemisiifolia

Figuier de Barbarie • Opuntia ficus-indica

Conyze du Canada • Erigeron canadensis

Berce du Caucase • Heracleum mantegazzianum

Mimosa d’hiver •  Acacia dealbata

Yucca • Yucca gloriosa

Ailante glanduleux • Ailanthus altissimaArbre à papillons • Buddleia davidii

Néfastes sur plusieurs tableaux :
• Environnement : réduction de la diversité floristique, homogénéisation  

des milieux et des paysages, stérilisation des terres…
• Sanitaire : plantes souvent irritantes, urticantes, toxiques ou très 

allergènes car non habituelles dans nos régions !
• Economie : endommagent les infrastructures (routes, fondations) 

pour certaines, engendrent une gestion couteuse et/ou une perte de 
productivité et de qualité agricole.

Aidez-nous à contrôler les espèces envahissantes,  
bannissez-les de vos jardins !



Vous avez dit Parc naturel régional ?

Afin de permettre un développement durable  
de ce territoire à l’environnement préservé et 
d’offrir aux habitants une meilleure qualité de 
vie, les 45 communes et les collectivités publiques 
des Préalpes d’Azur ont décidé en 2012 de 
créer un Parc naturel régional. Cette aspiration 
commune se traduit par un projet partagé pour  
le territoire, formulé dans un document essentiel : 
la Charte du Parc. 
Véritable réseau des acteurs des Préalpes d’Azur, 
le Parc et ses partenaires se mobilisent pour  
le maintien de l’agriculture, la dynamisation de  
la vie dans les villages, la préservation des 
paysages, le développement maîtrisé de 
l’urbanisme, le développement d’un tourisme 
responsable, la préservation des patrimoines 
naturel et culturel, l’éducation à l’environnement 
et bien d’autres objectifs.

Un défi collectif majeur afin 
qu’une autre vie s’invente ici…

Parc naturel régional des Préalpes d’Azur
1, avenue François Goby
06460 Saint Vallier de Thiey
Tél : 04 92 42 08 63 • Fax : 04 92 42 39 29

www.pnr-prealpesdazur.fr
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